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    L’apprentissage de la langue française dans les universités algériennes met en 

jeu plusieurs exercices tant à l’oral qu’à l’écrit. La dissertation est l’une des pratiques 

récurrentes qui accompagne l’étudiant tout au long de sa formation universitaire.  

       La dissertation est une forme d’écrit qui témoigne de l’esprit de l’étudiant  et de 

son mode de réflexion à propos d’un sujet quelconque. Elle lui permet de montrer sa 

capacité à organiser ses idées selon un plan adéquat à la problématique posée, de gérer 

ses informations en utilisant une logique de développement assurée par les connecteurs 

logiques. 

      Les enseignants, de leurs expériences, s’accordent sur le fait que la plus part de 

nos étudiant de licence FLE rencontrent des difficultés lors de la rédaction d’une 

dissertation plus au moins correcte (l’aspect linguistique dans toutes ces dimensions) et 

méthodique (logique de développent). Ce constat a stimulé notre réflexion et a fait 

surgir une question majeure quant à l’usage des connecteurs logiques dans les 

dissertations relatif à l’étudiant : comment les étudiants de la 3ème année licence font 

usage des connecteurs logiques dans leurs dissertations d’examen ?   

       Il s’agit de rendre compte de  « L’emploi des connecteurs logiques dans la 

dissertation : cas des étudiants de 3ème année LMD, Université de KASDI Merbah 

Ouargla 2017-2018 ». 

 Afin de répondre à cette question nous avançons les hypothèses suivantes: 

1- Les étudiants de 3ème année licence LMD utilisent les marqueurs de 

progression dans leurs examens de rédaction. 

2- Dans leur emploi des connecteurs, les étudiants sont sujets à des confusions 

et des fautes.     

       Pour aboutir à notre hypothèse, nous allons adopter la méthode descriptive. Cette 

méthode consiste à analyser un corpus composé de cent (100) copies d’examen dont la 

réponse est une dissertation (3ème année licence LMD, Université de KASDI Merbah 

Ouargla) parce que c’est la dernière année dans leur cursus universitaire au niveau de 

licence, donc, ils sont censé employer correctement et richement les connecteurs 

logiques. 
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       La réalisation de ce travail exige sa division en deux (02) chapitres. Dans  le 

premier chapitre qui s’intitule  « Production écrite et les connecteurs logiques », nous 

avons mis en réalité certaines notions fondamentales liées à la rédaction aux 

connecteurs logiques à leurs typologies. 

        Quant au second chapitre, nous sommes passés à l’analyse de notre corpus. Cette 

analyse est présentée sous forme de tableaux récapitulatifs.  

  En menant cette recherche, nous souhaitons aboutir en fin de compte à une 

évaluation au niveau de nos étudiants de 3ème licence quant à leur compétence 

rédactionnelle.  
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I-1 Productions écrites  

L’écriture d’un texte ne consiste pas à produire une série de structures 

linguistiques convenables ou une suite de phrases bien construites, il est toutefois 

question d’un ensemble de procédures de résolutions de problèmes à réaliser. La 

production écrite est une technique d’expression qui amène l’étudiant a formuler et a 

exprimer ses idées, ses intérêts, ses préoccupations, ses sentiments pour communiquer 

avec son entourage. Cette dernière (la production écrite) oblige l’apprenant a avoir une 

bonne mise en œuvre d’habilités et de stratégies qui lui permettront la bonne maitrise au 

cours de ses apprentissages universitaire. 

« La question orthographique occupe une place singulière dans l’enseignement-

apprentissage du français. Historiquement liée à la scolarisation des petits Français 

(Chervel 1977), elle semble reléguée aujourd’hui au rang de « sous-compétence dans le 

domaine de la langue », plus ou moins dépendante des activités de production écrite. La 

leçon d’orthographe occupait une place centrale. Véritable pivot de l’enseignement du 

français, elle drainait la plupart des apprentissages du français : de nombreuses 

activités de lecture, les exercices d’écriture, l’analyse grammaticale, étaient tout entiers 

orientés vers la maitrise des règles, conventions et exceptions orthographiques »1 

Rédiger c’est produire des énoncés, enchaînés, organisés tout en faisant appel à 

une progression thématique adéquate. Maitriser le code textuel équivaut l'appropriation 

du code linguistique pour pouvoir communiquer par écrit, l'apprenant fait appel aux 

composants fondamentaux de la compétence textuelle déjà acquise et les mécanismes de 

la mise en discours permettant de situer le texte dans un contexte culturel précis. Ce qui 

entrave la production du texte en langue étrangère, c'est le passage de l'oral à l'écrit. 

Selon Blanche-Benveniste, ces deux aspects ne sont plus opposés mais 

complémentaires. Dans le même sens Ferdinand De Saussure pense que l'écrit n'est que 

la représentation graphique de la langue parlée. Certes, les différences entre l'oral et 

l'écrit sont plus marqués sur le plan linguistique, mais il y a une interrelation entre les 

deux aspects. 

«  En effet, la représentation syntaxique de l'écrit est plus complexe que celle de 

l'oral. En plus, on analysant les travaux des apprenants dans une langue écrite 

explicite, on exige des précisions et un contexte alors qu'elle est moins perceptible dans 

                                                           
1https://www.cairn.info/revue-le-francais-aujourd-hui-2011- p. 201. consulté le : 13/04/2018 à 15 :14. 

https://www.cairn.info/revue-le-francais-aujourd-hui-2011-%20p.%20201
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la langue parlée. Enfin, la forme écrite est produite par l'apprenant qui est prêt  pour 

une meilleure amélioration ou une parfaite progression du moment on a le pouvoir de 

la corriger sur le plan formel, de la clarifier et de réfléchir sur son contenu. »2 

1-2- Cohérence et la cohésion 

Pour une production écrite nous donnerons une importance à la cohérence et la 

cohésion car elle joue un rôle principal dans les écrits en assurant les interrelations des 

mots et des propositions qui forment bien ce texte. Il est préférable de prendre en 

compte la continuité du texte qui est inscrit dans sa structure. Selon: 

 

« Au départ la cohérence, propriété définitoire du texte (elle est ce qui fait qu’un 

texte est perçu comme un texte, c’est-à-dire un ensemble énoncé qui se tient), a 

souvent été confondue avec sa matérialisation, l’ensemble des moyens 

linguistiques qui assurent les liens intra- et inter phrastiques, c’est-à-dire la 

cohésion  […] Mais la cohérence n’est pas une propriété strictement 

linguistique des textes d’autres théories insistent sur les conditions logico-

sémantiques […]ou cognitives de son émergence. En somme, le lien entre 

moyens et résultat n’est pas biunivoque : Jean-Michel Adam (2002, p. 99) 

rappelle à juste titre que ce n’est pas seulement parce qu’il présente des 

marques de connexité-cohésion qu’un texte est jugé cohérent. Non seulement 

ces facilitateurs de l’interprétation peuvent avoir des portées différentes (internes 

à la phrase ou liant des phrases entre elles), mais ils peuvent aussi être 

dévoyés. »3 

1-2-1-  Cohérence textuelle 

A titre de rappel, la cohérence se manifeste au niveau global du texte et elle 

concerne la signification générale de ce dernier. Pour qu’un texte remplisse les 

conditions de la cohérence textuelle, il faut qu’il obéisse à quatre règles :  

 une progression de l’information,  

                                                           
2Fouzi ATAMNA,  L’emploi des connecteurs logiques dans la production écrite du texte argumentatif en 

FLE (Le cas des apprenants de 3ème A.S. Série : Lettres et Sciences Humaines, du lycée Les Frères 

Rebah de Ras El Oued. Wilaya de Bordj Bou Arréridj). Mémoire élaboré en vue de l’obtention du 

diplôme de magistère. 2013/ 2014, p. 46. https://core.ac.uk/download/pdf/35402700.pdf. 

consulté le 17/3/2018 à 22:45. 
3 JAUBERT, Anna. Introduction. Cohésion et cohérence : étapes et relais pour l’interprétation In : 

Cohésion et cohérence : Études de linguistique textuelle [en ligne]. Lyon : ENS Éditions, 2005 (généré le 

24 juin 2018). Disponible sur Internet : <http://books.openedition.org/enseditions/130>. ISBN : 

9782847884357. DOI : 10.4000/books.enseditions.130. 

https://core.ac.uk/download/pdf/35402700.pdf.%20consulté%20le%2017/3/2018
https://core.ac.uk/download/pdf/35402700.pdf.%20consulté%20le%2017/3/2018
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 une relation étroite entre les passages et les idées, 

 un champ lexical, 

  la non-contradiction. 

1-2-2-  Cohésion textuelle 

  Il convient de rappeler la différence entre la cohérence et la cohésion textuelle. 

Dans la première, Il s’agit bien sur la globalité du texte, par contre dans la deuxième, ça 

concerne les relations locales du texte dont les règles morphologiques et syntaxiques, 

les connecteurs argumentatifs, les organisateur…etc.  

«  La cohésion du discours repose sur les relations sémantique et, plus 

largement, linguistiques qu’il instaure entre les énoncés. Les enchainements 

syntaxiques, les reprises anaphoriques, mais aussi les récurrences thématique ou 

référentielles et l’organisation temporelle des faits évoqués donnent au texte une forte 

dimension cohésive ».4 

Cette explication désigne que la cohésion est mise en rapport avec la linéarité du 

texte et les enchainements entre les propositions et les moyens formels.  

Nous allons parler ici de trois composants principaux de la cohésion :  

 les connecteurs temporels et spatiaux. 

 l’anaphore. 

 le champ lexical.  

C’est une condition textuelle qui exige la présence d’une relation logique et non 

contradictoire entre les phrases du texte et réalisé son unité. Elle peut être implicite (La 

production) ou explicite ce qui veut dire qu’elle exige la présence des organisateurs et 

des marqueurs de relations il y a souvent méconnaissance ou confusion dans ces 

différents éléments chez les apprenants.  

« Le texte n’est pas une simple succession de phrases, il constitue une unité 

spécifique. Quand on passe de la phrase au texte, on étend le champ de l’analyse 

grammaticale ou linguistique, on fait appel à tout un savoir sur le monde. L’unité du 

texte est le résultat d’une construction qui s’appui sur  l’interaction de multiples 

                                                           
4 Jean François Jeandillo, L’analyse textuelle, Paris,1997.P.82 
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indices répartis sur les différent plans du texte. Qu’il s’agisse de cohésion, de 

cohérence ou de pertinence, une question demeure comment du FLE, il est 

indispensable de réfléchir sur cette question afin d’aider les apprenants à bien 

comprendre et produire un texte en français. »5 

1-2-2-1-  Marqueurs de cohésion 

Pour que le texte soit bien formulé, il doit passer par ces grands points :  

 Le facteur de temps : Il est obtenue par l’emplois approprié des différents temps du 

passé ( passé simple, passé composé, le plus-que-parfait, l’imparfait)  

 Les marques de ponctuation : est un ensemble de signes visuels d'organisation et de 

présentation accompagnant le texte écrit et qui permettent de séparer les phrases les 

unes des autres, de les marquer (par une marque interrogative ou exclamative par 

exemple) ou encore de mettre en relief certaines de leurs parties.. 

 L’anaphore : est une figure d’insistance qui consiste à répéter un même mot ou une 

expression au début d’une proposition d’un vers, d’une phrase ou d’une strophe.6 

 Les connecteurs logiques : terme générique qui regroupe certains adverbes, certaines 

conjonctions de coordination et certaines locutions adverbales. Les connecteurs 

signalent les articulateurs logiquesou chiques d’un texte. Ils peuvent apparaitre au début 

des paragraphes ou permettre le lien des phrases ou des propositions entre elles. 

 

 

1-3- Dissertation 

L'origine de la dissertation se trouve la disputatio médiévale (débat rhétorique oral 

sur les auteurs)1. La dissertation en latin n'apparaît qu'au XVIIe siècle. Elle remplace 

dans les universités l'ancienne disputation, ou discussion orale des thèses. 

La dissertation littéraire française, remplace le discours comme exercice scolaire à 

partir de 1885, où une réforme de l'enseignement supprime l'enseignement de la 

rhétorique (réforme de Gustave Lanson). La dissertation philosophique est en usage 

                                                           
5Atamna Fouzi.  Op. cit. p.  52-53. 

6 https://www.etudes-litteraires.com/figures-de-style/anaphore.php. consulté le 25/3/2018. 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Dissertation#cite_note-1
https://fr.wikipedia.org/wiki/Gustave_Lanson
https://fr.wikipedia.org/wiki/Dissertation_de_philosophie
https://www.etudes-litteraires.com/figures-de-style/anaphore.php.%20consulté%20le%2025/3/2018
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dans les lycées depuis 1864. Elle s'étend à partir de ce moment aux disciplines 

connexes.7 

1-3-1- Définition de la dissertation  

   La dissertation est un exercice d'argumentation organisée, en trois parties (une 

introduction, un développement et une conclusion) d'après une problématique. 

« La dissertation vise une maitrise dans l’exposé écrit, cohérent, précis et le plus 

rigoureux possible  de  la pensée sur un sujet donné »8 

Cette dernière est  une production écrite qui doit obéir à la règle de cohérence, elle se 

base sur un thème défini. En effet, il ne s’agit pas d’une série d’idée condensées mais 

d’un ensemble d’idées qui doivent être présentées de manière logique et raisonnable. 

Dans  notre recherche nous avons trouvé plusieurs synonymes du mot dissertation 

utilisé par les étudiants de notre université. Nous avons choisi comme synonymes : 

L’essai et la paraphrase. 

 L’essai qui est un texte argumentatif rédigé à partir d’un sujet proposé.  

 

 La paraphrase est un développement explicatif d’un texte en quelque sorte d’un 

autre texte. 

1-3-2- Plan de la dissertation  

« Le souci de clarté importe que la pensée soit organisée à l’intérieur d’un plan. 

Il n’existe pas cependant, contrairement à une opinion répandue, de plan passe-

partout…par contre une dissertation est presque toujours organisée autour d’un 

problème »9 Nous trouverons la dissertation dans tous les domaines : littéraire, histoire, 

philosophie, économie ou autre, elle suit une démarche dans la rédaction que nous 

présentons sous forme de schéma 

 

 

 

 

 

 

                                                           
7 https://fr.wikipedia.org/wiki/Dissertation 
8Thirion Francine., La dissertation du lieu commun au texte de réflexion personnelle : caractéristique de 

la dissertation, De Boeck Superieur, 2005, p.5. 
9Patrick Tort, Paul Desalmand, Du plan à la dissertation, Hatier, Paris,  1977. p.8. 
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a- L’introduction  

C’est la partie la plus rentabilisée à laquelle nous devons accorder plus d’importance 

parce qu’elle représente le premier élément avec lequel le lecteur/le correcteur de la 

production présentée prend contact. Donc, elle doit être cohérente, claire et précise. 

Quant à elle, l’introduction traite le sujet abordé en trois phases :  

 

Au début, dans la première phase de ce paragraphe introductif, il faut mettre en 

contexte et en situation le sujet, en faisant référence à une observation concrète/ un 

constat. La mise en contexte peut se faire soit sous forme d’une idée générale soit par 

une délimitation du sujet dans un domaine particulier.  

Ensuite, dans la deuxième phase, nous ferons recours au sujet de la dissertation ; s’il 

s’agit d’une citation courte, nous la recopierons intégralement et si elle est un peu 

longue ou elle concerne d’une affirmation à justifier nous devons la reformuler.  

Et pour bien terminer notre introduction, nous arrivons à notre troisième phase, nous 

citons la problématique qui se pose au tour de ce sujet.  

 

b- Développement 

C’est le corps de la dissertation. Dans cette partie, l’argumentation est développée 

de manière enchainée et cohérente suivant le plan annoncé précédemment dans 

l’introduction. Dans ce développement, il convient d’exposer des explications pour 

répondre à la question posée dans la problématique. En tant qu’une unité élémentaire de 
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la dissertation, le paragraphe obéit à certaines mesures en quelque sorte. Chaque 

paragraphe développe une seule idée principale. Sa structure ressemble à un certain 

degré selon Delcambre à "une dissertation en miniature "10. En expliquant ; en premier 

lieu, une phrase introductive présente l’idée principale. En second lieu, le 

développement de cette idée se fait au moyen d’un argument et d’un exemple. 

L’argument sert à illustrer et valider l’idée. Cette illustration sera logique si elle est 

associée à un exemple concret issu d’une expérience personnelle ainsi qu’aux 

connaissances préalables. Notant qu’il est primordial de montrer en quoi cet exemple est 

en rapport avec l’idée présentée. En dernier lieu, une phrase synthétique conclut le 

paragraphe par une transition vers une nouvelle idée, elle se marque par l’usage d’un 

connecteur logique.  

    c-La conclusion 

Ce dernier paragraphe comporte deux parties. Premièrement, une synthèse qui 

reprend la thèse soulevée par le sujet en répondant à la question problème qu’il pose. A 

ce niveau, après avoir développé une argumentation objective, une expression de prise 

de position personnelle peut avoir lieu comme l’affirme Thirion : « Rappelons que la 

dissertation, son propos, suppose le contact des esprits. Donc, elle concerne le plus 

souvent des sujets de controverse pour lesquels une réponse unique et définitive n’existe 

pas. »11 Donc, tout scripteur doit clôturer sa dissertation par une ouverture, en montrant 

que la question posée se rattache à un sujet plus vaste. De ce fait, l’ouverture tente à 

élargir la réflexion. 

 

 

 

 

 

 

                                                           
10Delacambre I. Faire écrire des paragraphes argumentatifs, In. Recherches, 1995, vol.23, p.  12 
11  THYRION F., Op.cit, p.6. 
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1-3-3-  Différents types de plan 

 

Le plan analytique 

 

Il s’agit d’analyser un problème qui mérite 

une réflexion approfondie. 

 

 

Le plan dialectique 

 

 

Il est couramment utilisé lorsque l’opinion 

exprimée dans le sujet de dissertation est 

discutable et qu’il est possible d’envisager 

l’opinion inverse. 

 

Le plan thématique 

 

C’est le plan qu’on utilise couramment 

dans le cadre de questions générales, celles 

qui exigent une réflexion progressive. 

 

 

1-4- Connecteurs 

Les connecteurs logiques sont des morphèmes (adverbes, conjonctions de 

coordination ou de subordination, parfois même interjections) qui établissent une liaison 

entre deux énoncés, voire entre en énoncé et une énonciation. Ils regroupent des 

connecteurs logiques et des connecteurs argumentatifs comme "mais", c'est-à-dire des 

mots qui, en plus de leur rôle de jonction, insèrent les énoncés reliant dans un cadre 

argumentatif. L'étude des connecteurs intègre ainsi les perspectives de la grammaire de 

texte (soucieuse de la cohésion du texte) et celle de la pragmatique (intéressé par 

l'orientation argumentative des énoncés et de la relation d'interlocution). 

 1-4-1- Définition 

La dissertation est comporte des idées et des informations différentes. Pour les 

intégrer dans un texte ou  dans une dissertation, nous faisons toujours recours à des 

mots qui permettent d’en percevoir les relations. La tâche de ces mots est de donner une 

certaine homogénéité aux éléments qu’ils relient.  
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Comme nous avons présenté dans les titres précédents, un texte cohérent dépend 

de deux types de facteurs cruciaux qui sont les marqueurs de relations et les 

organisateurs textuels que nous appelons aussi les connecteurs textuels. 

Selon le livre de grammaire Bescherelle le terme « connecteur » se définie 

comme « un mot de liaison. Il contribue à la cohésion et à la structuration du texte en 

précisant la relation qui existe entre les propositions, des phrases ou des ensembles des 

phrases. »12 

Dans le dictionnaire de grammaire nous avons trouvé que « les connecteurs sont 

des termes de liaison et de structuration ; ils contribuent à la structuration du texte et 

du discoure en marquant des relations entre les propositions ou entre les séquences qui 

composent le texte et en indiquant les articulations du discours. »13 

Les linguistes déclarent que ses mots organisent nos idées pour obtenir un texte 

bien méthodique : « Les connecteurs sont tous les termes qui assurent l’organisation 

d’un texte et d’un discours »14 

Ces connecteurs ont différents fonction ;  Ils jouent le rôle d’organisateurs 

textuels, ils peuvent être des adverbes ou locutions adverbiales (ainsi, plutôt, 

néanmoins,  en somme ; etc.), préposition ou locution prépositionnelle (depuis, pour, à 

cause de, en dépit de ; etc.) 

«… Ils assurent l’enchainement entre les propositions (« liage ») et la 

structuration hiérarchisée du texte en ensembles de propositions (« empaquetage »). 

Mais il n’est pas possible de séparer strictement le texte de ses conditions de 

production. Les connecteurs ne sont donc pas de simples opérateurs textuels qui 

marquent des relations entre les propositions, mais ils ont aussi une fonction 

énonciative : ils marquent les stratégies d’organisation du discours mises en œuvre par 

le locuteur… »15 

 

D’une autre part, les linguistes partagent cette idée de marquer les relations 

établies entre les idées avec celui qui parle. C’est le cas par exemple de Nathalie Carric 

                                                           
12Bescherelle. la grammaire pour tous, Hatier, parie. 2012. P.94 
13Martin RIEGL,Jean Christophe Pellat René RIOUT. Grammaire méthodique du français. 
Quadrige/ PLF. 1994. P.1044 
14 Ibid. p.1044. 
15 Ibid. p. 1045 
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et Frédéric Calas qui définissent le connecteur comme « un terme générique […] qui 

désigne les unités assurant la cohésion d’un texte, notamment en marquant les 

articulations (chrono) logiques »16  

En outre, Riegel (1994) déclare que : 

« Dans l’enchaînement linéaire du texte, les connecteurs sont des éléments de 

liaison entre des propositions ou des ensembles de propositions ; ils contribuent à la 

structuration du texte en marquant des relations sémantico-logiques entre les 

propositions ou les séquences qui le composent »17 

 

1-4-2- Classement des connecteurs 

Nous pouvons regrouper les connecteurs en plusieurs classes, en associant les 

organisateurs textuels et les connecteurs pragmatiques. Mais tous jouent le même rôle 

d’assurer l’enchainement des différentes unités textuelles et de marquer des relations 

sémantiques entre des segments plus mois vastes.18 

Dans cette liste nous avons : 

 

 Les organisateurs textuels : ils marquent l’organisation de la présentation du texte 

comme (les connecteurs temporels et spatiaux, les connecteurs énumératifs, les 

marqueurs d’exemplification)  

 

 Les marqueurs de prise en charge énonciative : cette catégorie participe au 

fonctionnement du discours ; ils marquent généralement l’émergence d’un point de vue, 

comme(les marqueurs de  point de vue, les connecteurs de reformulation, les marqueurs 

de structuration de la conversation) 

 Les connecteurs argumentatifs : un texte argumentatif est riche en connecteurs, qui 

marquent diverses relations entre ses parties par exemple les connecteurs d’opposition, 

de concession, d’explication et de justification, de complémentation, de conclusion…  

1-4-3- Connecteurs logiques 

Ils mettent l'accent sur le raisonnement qui sous tend un paragraphe ou un texte. 

Ils sont indispensables dans un texte argumentatif et expriment différents liens logico-

                                                           
16  Nathalie CARRIC et Frédéric CALAS, Introduction à la pragmatique, Hachette, Paris, 2007, p.186. 
17 Marie-Christine HAZAËL-MASSIEUX, De la connexité aux connecteurs, en français et au créole  in 

http://creoles.free.fr/archivesGSB/GSB92.pdf. consulté le 25/3/2018  
18 Martin RIEGL,Jean Christophe Pellat René RIOUT .Op.cit. p. 1046. 

http://creoles.free.fr/archivesGSB/GSB92.pdf
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sémantiques tels que l'opposition ou la concession, (mais, cependant, bien que…), la 

conséquence et la conclusion (donc, ainsi...), l’explication, la justification (car, parce 

que, en effet...). 

1-4-3-1- Typologie des connecteurs logiques  

Pour des phrases d’une dissertation bien enchainées à cause d’une relation 

logique et une différence précise de sens telles que l’addition, la cause, la conséquence, 

…etc. Ainsi, à chaque relation, existe-il respectivement des articulateurs appropriés 

selon le lien logique que représentent les énoncés. 

Dans cette partie, nous présentons un classement des connecteurs logiques 

regroupés en fonction des idées dont elles sont les moyens d’expression, idées 

organisées à leur tour en un système logique.   

Nous avons mis en œuvre  le tableau ci-dessous en s’appuyant sur différents 

classement des connecteurs logiques et leurs fonctions selon le mémoire de Asma  

« Intention de communication et articulation et articulation logique dans le texte 

scientifique (Le cas des mémoires de magistère de français), UNIVERSITE KASDI 

MERBAH -OUARGLA Faculté des Lettres et des langues étrangères Département des 

Langues Etrangères,2010-2011. 
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  Le raisonnement suit une progression 

Relation logique Connecteurs logique fonction 

Classification 

Premièrement, Deuxièmement, 

d’abord, puis, ensuite, enfin En 

premier lieu, en second lieu, d’une 

part, d’autre part, en conclusion, en 

fin de compte, etc. 

Indiquer l’ordre des 

arguments dans le texte. 

Addition 

Et, de même que, ensuite, voire, 

d’ailleurs, encore, de plus, non 

seulement…mais encore, en outre, 

etc. 

Introduire une 

information ou une idée 

nouvelle qui peut 

renforcer la précédente. 

Cause 

Car, parce que, puisque, étant 

donnée que, comme, vue que, grâce 

à, en raison de, sous prétexte que, 

en effet, compte tenu, de ce fait, 

par suite de, dans la mesure où, etc. 

Permettre d’exposer 

l’origine, la raison d’un 

fait. 

Illustration et explication 

Par exemple, ainsi, en effet, c’est le 

cas de, à ce propos, notamment, 

comme suit, tel que, à savoir, 

autrement dit, c’est-à-dire, etc. 

Introduire une 

explication et illustrer 

une idée par un exemple. 

But 

Pour, en vue de, afin de, pour que, 

de peur, de crainte que, à cet effet, 

dans ce but, dans cet optique, dans 

cette perspective, etc. 

Marquer le but à 

atteindre ou l’effet à 

accomplir. 

Condition 

Si, au cas où, en admettant que, 

pourvu que, à condition que, à la 

mesure de, etc. 

Indiquer un fait ou une 

situation indispensable 

pour l’existence d’un 

autre fait. 

Comparaison 

 

A la différence de, moins que, plus 

que, aussi que, comme, autant, 

parallèlement, pareillement, etc. 

Marquer une corrélation 

entre deux phénomènes 

et marquer des 

équivalences, des 

rapports d’infériorité, 

d’égalité ou de 
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Tableau 1 : Tableau récapitulatif des connecteurs logiques et de leur fonction 

supériorité. 

Lieu 

Dans, ici, où, en, à côté de, au fond 

de, autour de, etc. 

Permet de localiser un 

fait ou son origine dans 

l’espace. 

Temps 

Aujourd’hui, quand, lorsque, 

comme, dès que, dès lors que, 

toujours, actuellement, à l’heure 

actuelle, depuis que, après, etc. 

Permet de situer les faits 

et signaler la 

simultanéité, 

l’antériorité ou la 

postériorité entre eux. 

Le raisonnement marque une rupture 

Relation logique Connecteurs logiques Fonction 

Opposition 

A l’inverse, au contraire, mais, bien que, 

tandis que, alors que, cependant, toutefois, 

néanmoins, en revanche, certes, malgré, à 

un autre point de vue, contrairement à ce qui 

précède 

Réfuter l’argument 

opposé ou introduire une 

idée contraire à la 

précédente. 

Conséquence 

A cet effet, ainsi, alors, donc, par 

conséquent, c’est pourquoi, au point que, 

tellement…que, aussi (+ inversion), d’où, 

par voie de conséquence, etc. 

Indiquer l’aboutissement 

d’une idée ou d’une 

suite d’idées. 

Conclusion 

Donc, ainsi, bref, pour conclure, en résumé, 

finalement, en un mot, en définitive, en 

conclusion, en sommes, en guise de 

conclusion, pour conclure 

 

Restriction 

Mis à part, en dehors de, excepté, 

uniquement, simplement, bien que, malgré, 

toutefois, etc. 

 

alternative 

Soit…soit, tantôt ... tantôt, non 

seulement…mais encore, d’un côté… de 

l’autre, Ou, ou bien, l'un ... l'autre, etc. 

Permet de proposer les 

différents choix dans 

une argumentation. 
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La majorité des étudiants pose la question :quelle est la différence entre le 

connecteur logique et l’articulateur logique ? Après une recherche nous avons trouvé 

que les articulateurs logique sont des outils de liaison (appelé également connecteurs ou 

dans certains cas des organisateur du texte) ; ils permettent de : 

 Introduire et classez les arguments. 

 Introduire la conclusion. 

 Montrer explicitement les rapports logiques. 

 Assurer la liaison entre les différentes idées ou parties du texte. 

Les articulateurs logiques montrent explicitement les rapports logiques : cause, 

conséquence, but, opposition, addition,… par exemple (parce que, car, donc, alors, afin 

de, mais,…) 

D’ autre part, nous avons  les articulateurs chronologiques comme (d’abord, 

ensuite, en outre, enfin, en premier lieu, en second lieu …).à la fin les articulateurs 

logiques sont la partie chronologiques de connecteurs logiques qui organisent les idées 

dans les textes. 

Mais dans notre recherche nous avons trouvé aussi des termes d’articulation les 

plus difficiles. Car certains mots de liaison ne doivent pas être confondus avec d'autres. 

C'est le cas notamment de: 

 Enfin/ finalement : 

A l'écrit, "enfin" permet simplement de terminer une énumération (une suite 

chronologique). Il signifie "pour finir". 

            Ex : D'abord nous parlerons des transports aériens en France, puis des transports 

ferroviaires, et enfin dans une troisième partie nous ferons une comparaison entre les 

deux. 

"Finalement" quant à lui n'est pas neutre. Il signifie "en fin de compte", "tout bien 

considéré". Il peut exprimer un retournement de situation, un fait auquel on ne 

s'attendait pas au départ. 

            Ex : Exemple: Au début je pensais que j'avais raté l’examen, mais finalement, je 

l'ai réussi! 
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 par ailleurs/ d'ailleurs : 

"Par ailleurs" est neutre et permet simplement d'ajouter une idée nouvelle. Il signifie 

"d'autre part", "en outre", "de plus". 

 "D'ailleurs" n'est pas neutre. Il vient renforcer l'idée donnée juste avant (parenthèse 

justificative, explicative). Il signifie (à peu près) "du reste". 

Ex : Exemples: Il est vrai qu'il aime écrire. D'ailleurs, c'est assez normal puisqu'il vient 

d'une famille d'écrivains. Elle ne l'apprécie pas beaucoup. D'ailleurs, elle le lui fait bien 

sentir. 

  en effet/ en fait : 

"En effet" est souvent utilisé à l'écrit et permet d'expliquer plus précisément, de 

développer directement ce qui a été dit dans la phrase précédente. (Il répond à la 

question  " Pourquoi ? ")  

Ex : Cette voiture est vraiment trop chère. En effet, elle coûte plus de 20.000 euros.  

"En fait" signifie (à l'écrit) "en réalité".  

Ex: Il avait dit que ces travaux de construction ne dureraient que deux mois. Mais en 

fait, ils ont duré quatre mois.  

(A ne pas confondre bien sûr également avec "de ce fait", qui exprime la conséquence 

au même titre que "c'est pourquoi", "par conséquent" …etc.). 

  certainement/ certes :  

"Certainement" signifie "sûrement". Il est inséré dans la phrase.  

Ex: Il va certainement réussir son examen, car il a beaucoup travaillé.  

"Certes" (langue soutenue) signifie "il est vrai que" et il sert à concéder un élément. Il 

est suivi d'un terme exprimant l'opposition/ la concession.  

Ex: Certes, les travaux ont été longs, mais le résultat en valait la peine. 

  au moins/ du moins : 
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 "Au moins" est concret. Il signifie "au minimum".  

Ex : Le trajet en train a duré au moins 10 heures ! Le montant de ce projet s’élèvera au 

moins à 500 000 euros. 

 "Du moins" sert à atténuer ce qui précède. 

Ex : Il n'est pas venu car il est malade. Du moins, c'est ce qu'il nous a dit. 
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2-1- Présentation du corpus et la méthode de travail 

Dans ce chapitre nous allons soumettre à l’examen notre corpus afin de vérifier nos 

hypothèses,  Nous avons mis en valeur l’emploi des connecteurs logiques dans les 

dissertations des étudiants dans notre département. Ces connecteurs structurent le texte 

de la dissertation et favorisent sa compréhension et sa production. 

2-2- Description du corpus19  

Nous avons choisi un corpus qui contient cent (100) dissertations réalisées par  les 

étudiants de 3ème année licence de français à l’université de Ouargla; aux  examens du 

1ersemestre l’année universitaire 2017 /2018.  Les rédacteurs sont des étudiants qui ont 

une certaine maîtrise du français, car c’est leur dernière année de formation au système 

LMD pour obtenir le diplôme de licence. Donc, ils sont censés être capables de rédiger 

une dissertation cohérente et correcte en langue française. Dans cette partie ; Nous 

analyserons la forme ou l’organisation textuelle de ces dissertations et les types  des 

connecteurs les plus utilisés  pour atteindre les objectifs que nous avons annoncés à 

l’introduction du mémoire. 

2-3- Analyse du corpus  

Comme nous l’avons  déjà signalé,  nous allons analyser les dissertations dans les 

copies des examens et la présence des connecteurs logiques,le nombre de chaque type 

de connecteur utilisé dans la rédaction, aussi nous allons cités des exemples tirés des 

copies des étudiants, tel qu’ils se trouvent dans leurs rédactions. 

 D’autre part; nous allons relever aussi les erreurs de l’utilisation de ses connecteurs 

« les emplois erronés ». Enfin nous allons donner le nombre des étudiants qui suivent la 

forme de la dissertation. 

Après avoir calculé les connecteurs logiques utilisés dans les cent copies, nous 

constatons que les connecteurs de (classification, addition, lieu, but, conséquence, 

alternative et conclusion) sont les plus utilisé par les étudiants. Les deux tableaux 

suivants montrent clairement la distribution des fréquences d’emploi des connecteurs: 

 

 

 
                                                           
19 Annexe.P.38. 
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Le raisonnement suit une progression 

Relation logique 
Nombre 

d’étudiants 

Les connecteurs 

utilisés 
Les exemples 

 

 

 

classification 

 

 

84 

 

D’abord, ensuite, 

puis, premièrement, 

en conclusion, en 

premier lieu, en 

deuxième lieu. 

 

-« en premier lieu 

nous verrons le  

domaine qui son 

influencé sur la 

didactique… » 

 

-«  … la manière 

d’établir leur 

validité, de les 

échanges, enseigné 

puis de les 

apprendre. » 

 

 

 

Addition 

 

99 

 

Et, aussi, en plus. 

 

-« …c’est une 

discipline qui 

simplifié  les 

définitions et les 

associent à des 

bibliographies » 

 

-«… et aussi dans 

d’autres domaines 

de la didactique. » 

 

 

 

Cause 

 

 

15 

 

A cause de, grâce à, 

car, parce que. 

 

-« … apprendre une 

langue avec sa 
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culture car chaque 

langue porte une 

culture. » 

 

-« … parce qu’elle 

s’intéresse à l’être 

humain. » 

 

 

Illustration et 

explication 

 

30 

C’est-à-dire, par 

exemple, ainsi, tel 

que, autre exemple. 

 

- « …la didactique 

tel que les (F.O.S.) » 

 

-« Par exemple la 

didactique relève 

une recherche 

déciplinaire,… » 

 

But 89 

 

Pour, afin de, pour 

que. 

 

- « Pour répondre 

aux questions posé, 

nous… » 

 

-« afin de conclure, 

on peut dire que la 

didactique a un 

vaste… » 

Condition 0 / / 

Comparaison 73 Comme 

 

-« L’homme comme 

l’objet d’étude dans 

sa société » 
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Lieu 92 Dans, sur, où. -«  cette science 

dans la transmission 

des savoir… » 

-« …l’interprétation 

et aux effets 

produits sur 

l’apprenant » 

 

temps 19 
Quand, toujours, 

aujourd’hui, après. 

 

-« Les français 

voulaient toujours 

se démarquer les 

autres » 

 

-« … selon ses 

besoin et jusqu’à 

aujourd’hui elle est 

entraine de se 

développer. 

 

Tableau2 : Nombre des étudiants qui utilisent les connecteurs du 

raisonnement suit une progression 

Ce tableau expose le nombre des étudiants qui utilisent les connecteurs dans chaque 

relation logique déjà développée dans le premier chapitre. Les connecteurs d’addition 

occupent la première place avec un taux de  99%d’étudiants qui emploient ces 

articulateurs dans leur rédaction. En deuxième place nous trouvons  les connecteurs de 

lieu 92%. Après nous avons  les connecteurs du but 89%, de classification ou 

énumération84 %.  

Ces quatre connecteurs logiques sont les plus utilisés.  Au même temps, nous avons 

trouvé une grande répétition de ses connecteurs dans chaque copie; par exemple le 

connecteur dans, il se répète plus que dix fois dans la même dissertation. 
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Nous allons schématiser le tableau du raisonnement suit une progression  ci-dessus 

dans un graphique histogramme: 

 

Graphe 1 : Nombre des étudiants qui utilisent les connecteurs du 

raisonnement suit une progression 

Notre deuxième tableau contient cinq relations logiques du raisonnement qui marque 

une rupture  qui sont : opposition, conséquence, conclusion, restriction, alternative. Le 

tableau ci- dessous explique le nombre des étudiants qui ont utilisé ses articulateurs. 

Le raisonnement marquant une rupture 

Relation logique 
No mbredes 

étudiants 

Les connecteurs 

utilisés 
Les exemples 

 

Opposition 

 

24 

 

Mais, alors que, 

cependant. 

 

-«  cependant 

l’anthropologie 

c’est une science 

qui… » 

 

-« …pas connu par 

son nom  didactique 

0

20

40

60

80

100

120

Série 1



Chapitre II                                                                           Description     
 

27 
 

mais par le nom 

linguistique… » 

 

 

Conséquence 

 

73 

 

Alors, donc, ainsi 

 

-« … à partir des 

autres science donc 

elle est au centre 

des science » 

 

-«  alors le 

didactique des 

sciences avec ses 

relations avec les 

autre discipline. » 

 

 

Conclusion 

 

61 

 

En sommes, pour 

conclure, en 

conclusion, en guise 

de conclusion 

 

-«  pour conclure, 

on peut confirmer 

les propos de Jean 

Pierre… » 

 

 

-«  En conclusion, 

de tous ce qui 

précède, on peut 

dire que la 

didactique… » 

 

 

Restriction 

 

 

0 

 

 

/ 

 

/ 

 

Alternative 

 

88 

 

Ou, ou bien,  de 

 

-« La pédagogéou 
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l’autre. la didactique… » 

 

-« … avant de lui 

charger ou 

bientransmettre… » 

 

Tableau 3 : Nombre des étudiants qui utilisent les connecteurs du 

raisonnement marquant une rupture 

 

Dans le second tableau, nous remarquons que le type  Alternative est utilisé  par 88 

étudiants avec une grande répétition de même mot, sans une variation des mots. Encore 

nous avons la conséquence  elle occupe la deuxième place après l’alternative dans le 

tableau du raisonnement marquant une rupture avec une fréquence de 73%qui 

s’explique par le fait que les étudiants expliquent leurs idées. De même que, la 

conclusion s’utilisent  par 61 étudiants. Dans la 4ème place nous avons trouvé 

l’étatisation de l’opposition par 24 étudiants uniquement. Pour le dernier type  la 

restrictionnous avons remarqué son absence dans les dissertations en question. 

Nous allons représenter le tableau intituléraisonnement selon une progression  dans un 

graphique histogramme: 
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Graphe 2 : Nombre des étudiants qui utilisent les connecteurs du 

raisonnement marquant une rupture 

 

Des remarques  sur l’utilisation 

A travers notre analyse, nous avons remarqué que les étudiants font des répétitions des 

connecteurs dans leurs écrits comme ils ont fait des erreurs au niveau de l’usage de 

connecteurs. 

2-5- La répétition des connecteurs 

Il est à signaler que dans les copies des étudiants la répétition de certains connecteurs 

comme : dans, et, ou, où, d’abord et pour et très fréquente (plus de 10 fois dans une seul 

copie)  exemple:« […] et comment elle a été conduite à construire (…) didactique et 

communication et didactique et épistémologie, ensuite didactique et  psychologie, enfin 

didactique et anthropologie… » 

Dans cet exemple nous remarquons que le connecteur (et) se répète 06 fois dans un seul 

paragraphe. Un autre exemple dans lequel le connecteur (pour) est repris 05 fois : « […] 

spécialiséepour accéder  aux textes […]pour le rendre actif […]pour que l’apprenant 

[…]pour une autre  approche […]pour qu’il se fuir comprendre »  

Cette répétition s’explique par le fait que lesétudiants sont habitués à réemployer les 

mêmes connecteurs dans leurs écrits. Se sont les connecteurs qu’ils ont appris dans leurs 

cursus scolaire plus qu’universitaire.  

2-6- Erreurs d’emplois des connecteurs 

Nous avons relevé des emplois erronés de quelques connecteurs (et, dans, pour, donc, 

ou, en), nous citons quelques passages à titre d’exemple : 

1- «  le savoiret intégré pour sortir … » 

Dans cet exemple l’étudiant fait  une erreur d’orthographe : il utilise « et » à la place de 

« est ». 

2- « Et par ses élaborations interne… » 

3- « ETpuisque la psychologie designer l’étude… » 
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4- « Et c’est le premier conduite pour tout les connaissance… » 

 Dans ces trois exemples, le mot de liaison « et » apparaît au 

début des paragraphes bien que sa véritable place est entre deux mots ou deux 

phrases. Car sa fonction est d’introduire une information ou une idée nouvelle qui peut 

renforcer la précédente. 

5-  « En prend la didactique des langues » 

Comme le premier exemple, il s’agit d’une faute d’orthographe : au lieu d’écrire « on » 

l’étudiant met « en ».  

6- « Donc que ce qu’une didactique ? » 

Nous remarquons dans cet exemple le connecteur « donc » qui exprime la conséquence 

a été au début d’une question ; dans ce cas ce connecteur il est mal utilisé.  

A l’addition de ces fautes qui relèvent de la cohésion, il n’y a que  32% des étudiants 

qui  respectent la  forme de la dissertation, et produisent un écrit cohérent. 
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Notre mémoire traite la question de l’emploi propre des connecteurs  logiques dans 

les dissertations des étudiants de 3ème  année licence LMD.  C’est un  travail qui tente de 

répondre à la problématique suivante : comment les étudiants de la 3ème année licence 

font usage des connecteurs logiques dans leurs dissertations d’examen ?   

Notre objectif est de rendre compte des différents usages des connecteurs dans une 

dissertation ce qui permet d’évaluer la compétence des étudiants à articuler 

correctement les différents éléments qui constituent ce genre rédactionnel. 

 Pour ce faire, nous avons appliqué la méthode descriptive et analytique sur un 

corpus constitué de 100 dissertations collectées auprès du département de français de 

l’université Kasdi Merbah de l’année universitaire 2017- 2018.  

Après l’étude effectuée sur l’échantillon nous avons pu apporter des éléments de 

réponse à notre problématique de recherche qui confirment nos hypothèses de départ : la 

plus grande majorité  des étudiants organisent leurs dissertations avec des marqueurs de 

progression auxquels ils sont habitués depuis leur apprentissage du FLE. Ceci dit, nous 

proposons d’exercer les étudiants depuis leur 1ère année universitaire à d’autre 

connecteurs afin qu’ils améliorent leurs textes et leurs argumentations.  

 Parmi les résultats surprenants  est l’emploi erroné des connecteurs qui se 

manifeste à travers les éléments suivants : 

 

 L’utilisation abusive d’un genre de connecteurs aux dépens des autres. Nous 

avons trouvé certain étudiant qui utilise le même genre de connecteur dans tout 

le texte, par exemple : le connecteur d’addition.     

 

 La répétition de certain connecteur par rapport à d’autres connecteurs. Dans ce 

point nous avons remarqué que les étudiants font une répétition du même mot de 

liaison  comme : et, pour, dans…etc.  

 

 L’emploi erroné de certain connecteur. Quelques-uns, parmi nos étudiants 

trouvent une difficulté à la fonction  de chaque type de connecteur.    
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 Le manque de la cohérence textuelle à cause de la mauvaise organisation 

textuelle  

 

 L’absence de la forme de la dissertation. La plupart des examinateurs ne 

respectent pas la structure de la dissertation. 

 

En guise de conclusion, nous disons bien que des efforts ont été fournis aussi bien 

sur les plans de la description de la forme de la dissertation, de l’analyse  des 

connecteurs logiques. Enfin, la réalisation de ce travail est juste une initiation à la 

recherche. En effet elle ouvre d’autres perspectives de recherche qui peuvent porter sur 

la nouvelle réflexion, dans le cadre de la rédaction universitaire. Ceci n’empêche de voir 

dans cette initiative une piste aussi importante pour de futures recherches s’inscrivant  

dans le même cadre. 
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Annexe : Les dissertations des étudiants de( 3ème année licence LMD), dans  

l’examen de 1er semestres 2017/2018.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Annexe 
 

39 
 

copie:n° 1  



Annexe 
 

40 
 

  



Annexe 
 

41 
 

Copie : n° : 2  



Annexe 
 

42 
 

  



Annexe 
 

43 
 

Copie : n°3  



Annexe 
 

44 
 

  



Annexe 
 

45 
 

Copie : n°4 

  



Annexe 
 

46 
 

 

  



Annexe 
 

47 
 

Copie : n°6 

 

  



Annexe 
 

48 
 

  



Annexe 
 

49 
 

Copie : n°6  



Annexe 
 

50 
 

 

  



Annexe 
 

51 
 

copie : n°7   



Annexe 
 

52 
 

  



Annexe 
 

53 
 

copie : n°8   



Annexe 
 

54 
 

copie : n°9  



Annexe 
 

55 
 

 

  



Annexe 
 

56 
 

  



Annexe 
 

57 
 

Copie : n°10 

  



Annexe 
 

58 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Annexe 
 

59 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

38 
 

Résumé 

 

       Le thème de notre mémoire est «  L’emploi des connecteurs logiques dans la dissertation : 

cas des étudiants de 3ème année LMD, Université de KASDI Merbah Ouargla 2017-2018 ». 

Nous soulevons la problématique suivante : comment les étudiants de la 3ème année licence 

font usage des connecteurs logiques dans leurs dissertations d’examen ? Afin d’y répondre 

nous avons opté pour la méthode descriptive et analytique dans le but de rendre compte des 

différents emplois des connecteurs logiques et des difficultés qui en relèvent. Parmi les résultats 

auxquels nous parvenus : la prépondérance des connecteurs de progressions dans les 

dissertations, la pauvreté dans l’emploi des connecteurs, la confusion entre le rapport exprimé et 

l’emploi effectif. 

   

Mots clés : dissertation – cohérence- cohésion – connecteurs logiques.  

 

ملخص:ال  

 

القواعد اللغوية هي من بين الصعوبات التي يواجهها الطلاب من قسم اللغة الفرنسية في جامعة قاصدي مرباح ورقلة.       

يتضمن هذا الاتصال عدة وسائل لنقل الرسائل في نص متماسك ومتناسق. ناقشنا في هذه الرسالة موضوع "استخدام الروابط 

بة والقواعد. للإجابة عن مشكلتنا البحثية ، اخترنا نسخة طلاب السنة الثالثة المنطقية في الأطروحة" حول مشكلة تحيط بالكتا

كعينّة ، حيث قمنا بتحليل مائة رسالة تم إنتاجها من قبل الطلبة المعنيين, معتمدين على الروابط المنطقية.  LMDليسانس نظام 

ذه الظاهرة اللغوية واكتشفنا أيضا مصادر أخرى قد لذلك ، تمكنا من الإجابة على مشكلتنا البحثية وتأكيد أو دحض فرضيات ه

 تكون سبب  في هذه الظاهرة اللغوية. 

 

 روابط منطقية. -أطروحة  -تناسق وتماسك  –كتابات  -نتاج كتابي كلمات مفتاحية:       

. 

Abstract  

The theme of our thesis is "The use of logical connectors in the dissertation: case of 3rd year 

students LMD, University of KASDI Merbah Ouargla 2017-2018". We raise the following 

issue: how do 3rd year license students make use of logical connectors in their exam 

dissertations? In order to answer them we have opted for the descriptive and analytical method 

in order to account for the different uses of the logical connectors and the difficulties that arise 

from them. Among the results we have achieved: the preponderance of progress connectors in 

dissertations, the poverty in the use of connectors, the confusion between the expressed report 

and actual employment. 

Key Words: dissertation -coherence-cohesion-logical connectors. 
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